QU'IL FAUT ATTRIBUER A DIVERS ÉLÉMENTS, ETC. 379 dant aux combinaisons de Tordre ?n. Les diverses valeurs que cette variable pourra recevoir seront comprises entre deux limites fixes, dont l'une pourra s'étendre à l'infini; et chacune de ces limites, lorsqu'elle sera finie, déterminera, pour les variables x, y, z, ..., un système de valeurs correspondant à une combinaison de Tordre m + i. Ainsi toute combinaison de Tordre m a pour limites deux combinaisons de Tordre m-4-1, à moins qu'à Tune de ces limites les valeurs des variables ne deviennent infinies; et, dans ce cas, l'autre limite est toujours une combinaison de Tordre /TZ-I-I.
Si Ton considère maintenant les combinaisons de ce dernier ordre, on trouvera que, dans les systèmes correspondants, il ne reste plus de variables arbitraires, mais que les variables y sont entièrement déterminées. Ces combinaisons sont donc de Tordre le plus élevé que Ton puisse admettre. De plus, on a fait voir que c'était parmi les systèmes correspondant aux combinaisons de cet ordre qu'on devait chercher relui qui résout la question proposée; et la méthode que nous avons indiquée pour la solution du problème se réduit en effet à essayer successivement plusieurs des combinaisons dont il s'agit. Le nombre de ces essais a donc pour limite le nombre des combinaisons de l'ordre m H- i, et il ne saurait croître plus rapidement que ce dernier nombre. Ainsi, pour avoir une limite du nombre d'essais que la méthode exige, il importe de savoir comment le nombre des combinaisons de Tordre m-+-i croît avec le nombre des erreurs simples. Nous donnerons, à cet égard, les théorèmes suivants :
THÉORÈME V. — Quel gué soit le nombre des éléments que Von considère, le nombre des combinaisons d'ordre impair surpassera toujours d'une unité le nombre des combinaisons d'ordre pair.
(On suppose toujours que Ton ait seulement égard aux combinaisons formées d'erreurs qui puissent devenir simultanément les plus grandes de toutes.)
Démonstration. — II suit du théorème précédent : i° que les erreurs simples, comparées entre elles deux à deux, ont pour limites respec-ne seule variable arbitraire dans les systèmes corrcspon-reurs et combi-
